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E/CK.14/ECO/132

LE PROGRAMME DE FORMATION STATISTIQUE POUR L'AFRIQUE (PFSA)

Resume du pro.jet et decision attendue du Comite executif

Le Programme de formation statistique pour l'Afrique (PFSA), qui est presente

dans le document ci-joint, represente le dernier stade atteint dans les efforts

faits en Afrique pour mettre en place des moyens pour la formation en nombre

suffisant du personnel specialise dont on a besoin pour produire les statistiques

necessaires au deyeloppement ecpnpm.ique. e.t so.cxal.. . C.e programme,, qui a ete

adopte par la Conference des statis.ti.ci.ens afri.oains ^ 3a. dixieme. s.es^ion, fait

suite a un proj.et recemment mene a bien et intitule "Groupe da travail, charge

d'examiner les J>esoins de. fprma.tipn. s.ta.tistiqiie eh Afrique". ..■ . ■

La Conference des statisticiens africalns a confirme que ce programme

re"pondait a un besoin et souligne qu'il importait que les gouvernements h6tes

interesses continuent a fournir dans le cadre des arrangements existants, les

moyens financiers necessaire au fonctionment des centres installes sur leur

territoire. L'octroi de bourses adequates aux eleves originaires des pays

utilisateurs, bourses qui pourraient etre financees par des sources nationales

ou autres, c^nstituerait egalement une contribution au fonctionnement de

ces centres-

consultations preliminaires ont dej^ ete entreprises avec les

gouvernements africains concernant le PFSA. Le Comite executif est dnnc invite

5 approuver formellement le programme j^int au present document afin de

permettre la mise en oeuvre du Programme de formation statistique pour l'Afrique.

Cette approbation est necessaire avant que l»on puisse proceder officiellement

a la mobilisation de ressources exterieures supplementaires pour financer

le Programme,
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LE PROGRAMME TE FORMATION STATISTIC POUB L'AFRIQUE (PFSA)

I* ORIGINE ■ ' : '"' ~\ ' ■'-..:"'

1. V institution du Pfo~gramme de. formation statistique pour l'Afrique (PFSA) e3V
la derniere initiative "en/date pri^ en.-Afrique pour fournir aux pays de la region
lesr-moyens de former :en .nombre su/fisant les specialises dont ils ont besoin pour^
produire leg statistiques riecessaires au developpement eoonomigue et social. ■

2o Hh 1961, la Conference ties stati^ticiens africains, a sa deuxieme session," a '=■
lance un programme de formation intensive devant permettre de readier a la penurie ■

♦ , fierS°nnel,d°nt *°»^ai^t.leff;tee«a--Btatisti5lieB de la. region. Au depart,
1 accent a-ete mip plus partioulierement sur la formation" de stat'istioiens de niv^au

iiu^ot^aii11^0^ 8t !^*!' teohni*«).-de^"t B'accompagner d'un developpement
tPluB progressif de la formation de statisticieno des categories superieures (ingenieurs).

3c Quatre centres 'de niveau moyen -bht ete-ouve'fts en lorries centres ..d'Abidjan et'
de Yaounde pouiv-lee stagiaires ftfancophories,, et ceux; decora et d'Addia-Abeba pour les

tiS^«°^!r ^ meme *6mp*> un ^3*t;« «tf lahbS a Rabat pour la.formation: de...Bta*ia-
ticiens francophones -de.eadres superieursi Enl962, la Communaute economigue euro- -
peenne a mxs.a ^ disposition du groupe des pays francophone3 des mo^ens supplementaires
de lormation-desv.statisticiens d6s categories superieures^ pa.raiie lenient, un centre^ ■"■■
supplementaire^de niveau moyen a ete cree^a Dar e^Salaam en I^S pour le groupe .des -pays
anglophones. En 1967, le Centre de niveau moyen d'JtbWjin. a c^ence la formation de

?n^+?i°TB dSS catfg°ries ^P^ieufes/jet^b^sX^Xwe^Ven.^ gue des moyens de
formation de personnel des- categories ^per^ures ontV 6U_ mis/a la disposition du ■
groupe des pays anglophones a; Kampala'^ ;En:1976; le Centre' de niveau moyen de Yaounde
a egalement commence la formation de personnel des categories superieures,-et la
division des ingenieurs des travaui statistiques de Paris,-a^ete-transferee a Kigali
a 1 intention du gpoupe des pays francophones. Soulignons-que pour les pays an^lo-
Phones, il ..exi^te a Ibadan, a Ugon, a Qaberoneeet a'Maser^ des cours de niv^

gpp py rncophones. Soulignons-que pour les pays an^
Phones, il ..exi^te a Ibadan, a Ugon, a Qaberoneeet a'Maser^ des cours de niv^u
universitaire sanctionnes par des diPl6mes pour la formation de statistioienl des
cadres superieurs* _; -.■:.'.. ;

4, Tous les centres, a 1'exoeption de ceuz d'Abidjan et de Kigali ont ete^crees
aveo 1'assistance du PNUD, qui a ete discontinue progressivemeft, Lnf\tls le cL
das.centres^ de.Yaounde et de Kampala- Le-Sroj) et L' UNESCO ont continue ;juSqu' a une date re-
cents a soutenir un des premiers centres de formation de niveau intermediate; ils ont
aussi oontribue a la mise en jPlace de nouveaux moyens de formation en AfriqUe australe
(Umversites du Botswana et du Souaailand et Universite nationale du Lesotho)/

5. La France et le Royaume-Uni, en yertu.de;'leurs conventions-bilaterales, et;
la Communaute economique' europeenne soutiennent les divers centres en y detachant:
des^enseignants et des charges de cours, ces derniers au titre de ooateets iv-axirt
^h!'/? P^nant a leur charge une partie du traitement des enseignants et en ac
cordant des bourses de perfectionnement, Eh 1973, la Communaute e^onomique euro!
peenne a renforce sa participation en creant a Munich un -ntre de aaoyclagentre aaoyclag

, en coope>a±iiwrQa»ea-dA.dGkfc^^

d Allemagne. Le Kqyaucre^ni et la Ttmiob envls-^ent jEms^i d'offrir des cours
specialises.
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6. L'adoption de nouvelles strategies du developpement, pour le monde et pour
l'Afrique et 1T installation d'un nouvel ordre economise international imposent aux
pays df avoir un personnel plus nombreux et plus hautement oualifie capable de

produire une plus large gamme de statisiiques encore plus detaillees qu1 auparavant,

Eien que le programme de formation lance apres i960 ait repondu largement a ses fins'

ini-fciales, la situation de nombreux bureaux africaine de statistique laisse encore ■-
a desirer .du point de vue du personnel pour diverses raisons, parmi lesquelles

a) l'exode d'elements qualifies yers d!autres administrations publiques, yers le
secteur prive ou vers des pays plus developpes, b) la sous-utilisation des moyens

existants en raison du manque de renseignements concernant les cours existants, les
conditions dfinscription a oes cours et les.ressources financieres disponibles,- et
0) le fait que de nombreux^cours de formation, particulierement dans,les universites,
tendent a avorr Un caractere par trop theorique.

7. Pour toutes ces raisons, a sa neuvieme session qui a.eu lieu a Lome en octobre
1975j la Conference des statisticiens africains a exprimg une fois encore des
apprehensions eh presence des problemes qu'implique la nicessite de pourvoir aax
besoms de 1'Afrique en matiere de statistiques. Elle a preconise avec insistance
1 etablissement d'un programme & long terme de formation des statisticiens des
categories supperieures et un examen de toutes les possibilites de financement de

maniere a assurer la cdntinuite. Elle a souscrit a la suggestion selon laquelle
il conviendrait d'organiser un groupe de travail et dfengager des consultants qui
se rendraient dans les pays et visiteraient les centres de formation et autres
organisations competentes en vue d'etablir des rapports sur les besoins en raatiere
de statistique et en particulier sur les points suivants :

a) amelioration des centres de formation actuels, avec des, suggestions sur
; ; les manieres d'utiliser le plus efficacement possible les moyens actuels,

regionaux et- nationaux, de meme que sur la reorientation pratique des
cours de formation?

b) reduction des pertes de personnel qualifie dans les bureaux nationaux de
statistique;

c) besoins en matiere de ressources financieres;

d) coordination des activites de formation 3tatistique a l'interieur et a
lrexterieur de la region;

e) toutes autres questions se rapportant a la formation statistique en Afrique.

8. Le Groupe de travail s'est reuni a iyhnich en aout 1977 pour examiner le rapport
des oonsultantsj sur la.base de ses recommandations, la'Conference des statisticiens

africains, a adopte a sa dixieme session le present Programme de formation statistique
pour 1' Afrique. ' '
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II, OBJET

9« L'objectif principal du PFSA est de faire en aorte gue la region dispose en

permanence d'un corps de. specialistes qualifies pour ,les services de statistique

et autres des administrations nati.onales, de menje que pour le s.ecteur prive.. Pour...

lui.peTmettre d'atteindre cet o^je.ctif, 1® PFSA a ete concu sous la forme d'un .programme

deoennal tendant a assurer l'autonomie de l'Afrique, son action dans ce sens consistant;
• ■''■■■-. . . ,

a) a augmenter le nombre. du personnel ste-tatietique,

b) a .ameliorer et a maintenir la qualite du personnel statistique en

service. A cet effet, il sera necessaire -d'etablir une base sur

la'quelle les institutions de formation actuelles pourront travailler

en coordination en vue d'ameliorer leur efficacite et dsnhei'a ■ . ■

leura activites un caractere plus concret;

o) a faire en sorte que les'centres parficipant au Pragramme puissent "derenir

autonomes* . . :.

10. Comme on prevoit que la region.ne, sera pas en mesure de satisfaire a ses

b«soins de fa^on autonome avanis la fin:,de la periode de dix ans prevue pour le pro

gramme," on se propose aussi pendant cette periode de faire appel aux moyens existant.

en dehorB de la region.

11* Lea categories de formation qui aeront assurees dans le cadre du PFSA sont les

suivantes \ __. .-_„_'...„■ . . !„_ _ ': - ; ■ - ■ -

A. Formation des statiatioiens des: categories puperieurea

■ Ce type de formation est une formation generale debase de niveau universi

taires il lui sera accord© le rang' de priorite.le plus elev^.

B# Formation specialiaee et etudes universitaires superieureo

Le renfbroement ,de._la formation au niveau des etudes univerai.taires superieures

sera encourage de facon a rendre la region moins tri"butaire des institutions et du

personnel de I'eiterieur. . "

Une specialisation doit etre offerte, en partjoulier dans les domaines

suivaxts i -■-- -■- — ...'.__. .". \

comptabilite nationale,

statistiques agricoles,

enquetes par sbn.dage (menageisj etablissements, etc),

statistiques demographique, ^ j t :
statistiques de la main-d1 oeuvre et de-1 emploi,. ' j

traitement eleotronique de 1'information* . '■ .

3)es atages de courte duree et des seminaires a I1intention: des statisticiens eu

service pourront etre organises par les centres de la region ou etre offerts par

des sources exterieures.
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C) Formation des statisticiens des echelons moyens

A.ce .niveau5 la formation doit normalement se faire a lfechelon des pays; au

fur et.a- mesure que les statisticiens des categories superieures augmenteront en

..n.ombre, elle 'devra'devenir partie iritegrante .du programme des bureaux nationaux de _■■;

'statistique* Toutefois, les moyens de formation r;egionaux devraient etre maintenus en

place, voire developpes en cas de "tiesoin.

Ill* APERCU GEHERAL DU FROGRiMME 1)E 'TRlVLIL "ET DE LA COORDINATION
■ . ■ ■ ■ ■ ,' •

12* Pendant ses dix ans d' existence, le PFSA servira de. cadre pour coo^dqnne-r la

creation, 1'amelioration et le cas echeant 1'expansion des moyens de formation

statistique en Afrique. II portera sur les domaines -suivants : , •

1. .Diffusion de renseignements sur les activites de formation

La diffusion reguliere et en temps opportun de renseignements stfr les'moyens

de formation existant a la fois a l'interieur et a I1exterieur de la region, notamment

d1indications sur les matieres enseignees,- les'conditions dTadaiBsion, les dispositions

financieres, etc.. devrait permettre une meilleure utilisation des centres existant'sV
Lfamelioration et la coordination des renseignements sur les differents centres' -

participant au PFSA auront aussi certainement une influence imtfortante sur les pers- • ■

pectives financieres du programme dans son ensemble. . . . ..

2. Maintien de 1Tequivalence des programmes dTetudes et des qualifications * ; ■r

Les centres francophOHes-(4o^ceiui-^-iiaUa-t^:"6ri.t de^instaure }ian.degre d1 equi

valence assez pousse quant aux programmes d1etudes et aux qualifications, en

s'alignant sur le Centre europeen de formation de statisticiens-ecbnomistes des pays

en voie de developpement'(CESD). Les conditions d'admission.ont e^alement ete

normalisees et la bbleoiion.jse -fait par concours. _^

Les pays anglophones sont en.train de mettre au point, a partly du aysteme de

formation essentiellement theorique des universites britannigues, un systeme axe davan-
tage sur la pratique; il conviendra d'ailleurs dans leurs cas:d.!etudier les condxtaons

dTadmission, les programmes d'etudes, etc. en vue de les normaliaer.

3. Etablisaement des programmes d!etudes *

A cet egard, il sera necessaire de reviser et de reorienter les programmes d1etudes
pour repondre a la necessite d1assurer une formation de.caractere, plus pratique et en

partioulier de completer les cours.de formation.generale par une formation specialisee

dans des domaines a determiner selon les besoins des.pays, utilisateurs. Il faudra

veiller tout specialement a. assurer-une formation suffisante aux techniques du traite-
ment electronique de I1information pour-permettre aux statisticiens non seulement
de comprendre la terminologie employee et les operations effectuees par le personnel
faxsaht fonctionner' les ordinateurs,' mais aussi de participer activement au traitement

electronique de 1'information.
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4O Mise au -point de nouveaux projets et developpement des projets existants dans le

domaine de la formation, supforieure y compria la formation universitaire

superieure

La premie^et raesure a prendre avant de 'mettre en place de nouveaux moyens de formation

ou de renforcer cenx qui existent deja sera de determiner les besoiris speciaux auxquels

il y aura, lieu .d° ripondre*.. ...

5» Formation

Les centres/participant airPFSA seront encourages a prevoir des possibilites de

specialisation.:A' oet egard, les cours de formation specialised organises par des

centres''Wn dehors de la region (Le Centre de necycla^e -dr. -MuniislL'paa?' -exempli)--s-eroni-.
cohsideres comme faisant partie int4g;.&tite du-PPSA. ■■ -■ .

6. Miae sur pied

-.. Aux pays qui desireraient organiser^ dana le oadre de leur bureau central de sta

tist ique, des stages de formation en. cours, d-'entploi. aux echelons intermediaires,

une-assis-4ance-pourra- etre offerte. sous la forme i'envoi de maitre de confe-
rences? de documentation pour lee oours, etc, Dans quelques- cas, les moyens qua ^

existent deja dans la region pour la formation de personnel de ce niveau devront etre

developpea*

'ja Organisation de stages de courte duree et de aeminaires pour les statistioiens

deja, en exercioe

Les centres assurant deja une formation speoialisee devront etre encourages a

organiser ou a accueillir dans leurs locaux des stages et seminaires de oe type dans le

cadre du PFSA. A cet egard, il faudra obtenir la collaboration des institutions specia-

lisees dans les. domainea relevant de leur competence.

8. Formation d'enaeignements

Les differanta centres devront mettre au point un plan pour la formation

d1enseignants qui remplaceront progressivement les formateurs fournis au titre de

1? assistance exterieure. .,.,,..

9O " Enseignement de la statistique a 1'ecole seoondaire

Des programmes d'etudes appropries devront etre mis au point pour favoriser ce

type d1enseignement dans les pays africains. Un certain nombre de pays de UAfrique

de l'Ouest (avec le concours de 1'UNESCO") ont deja. commence a enseigner cette matiere

dans leurs etablissements secondairea,

10c Analyse critique et evaluation periodique du PFSA

La duree envisagee pour le PFSA etant de dix ans, on se propoae de proceder a" des

evaluations periodiques afin d1analyser les progres et de determiner les besoins. futurs

et leur ordre d'urgence^ . . ' ■ ■ . :
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11. Coordination

Pour assurer une, coordination effective d,es activites mentionnees ci-dessus, la CEA

devra aider a ppcndje^ lteB^^ajoo^iVi^ns-vouluea ppui; 6rganiBe.r;'l~es activites suivantes :

a) consultations officieusea avec les gouvemements, le PNUD et les autres
.. donneurs possibles,pour savoir quelle pourrait etre, 3-eur contribution au

' ' programme;" ■__,["...'' "' " . " ■ ' . ' ■■■■■■■ .■ ...

b) reunion des donneurs, qui serait convoquee aussi rapidement que possible, sous
reserve de la possibility de determiner officieuseement les conditions dann

lesquelles les depenses du programme seraient partagees;

c) reunions des directeurs des centres de formation de.la. region et de
Vexterieur, en vue d,e disputer.de T.1 elaboration des programmes d!etudes, de .
I1 equivalence de ces programmes et des qualifications., et des besoins en
matiere de cours specialises. Cea reu&ipns. .auraient lieu tous l,es deux ansj

d) iffusion dans les pays de renseignements relatifs aux moyens de formation
offerts par le PFSA; -.-■ y:

©) preparation dVetudes annuelles sur.les activites des .centres participant au
. PFSA, etudes dans lesquelles figureraient des renseignements sur le nombre des

etudiants, les programmes d!etudes, le finanoement. et les. problemes connexes "

eventuels; .. ■ , . . .■ . , ,

f) fourniture aux pays qui desireraient Stablir des programmes de formation en
cours d'emploi de niveau moyen, d'une assistance pour la mise au point de •>

prpjets, X'engagement de charges de cours pu. I'obtention de documentation pour
"" ' "■lf''" -- ■ ; '■ ■ ■

g) octroi d'une assistance pour la recherche de ressources financilres.

IV. ORDRE-DE GRMDEOR ■ DSS BESOIKS ' ■ ..;-■■••-•

13. On a maintenant entrepris de recapituler toutes les statistiques disponi-bles sur
le personnel actuellement en fonction et sur les besoins future, en vue d'etudier

sur la base des resultats ainsi obtenus, les possibiliteVJLe.-tiaur*rair-.-a oee- besoins
pendant la periode du programme.

14. L1importance des besoins en matiere de formation statistique est indiquee dans (
les tableaux 1 a 4 annexes au present document, qui do-nnen± une recapitution' et une

interpretation des renseignements fournis par les consultants et des conclusions du

groupe de travail reuni en 1977,^..Les .chiffre.s couiants et:lea' provisions, ... -..

comportent surement des inexactitudes, mais ces tableaux donnent probablement une

idee assez-complete et vraie de la situation d1ensemble. Us sont ventiles par pays

et par^centre pour, permettre aux directeurs des services de- statistique et des centres
de formation de revoir e't d!ameliorer les chiffres. II est en butre'necessaire de

disposer de donnees detaillees comme point de depart pour la negociation des divers

projets et pour 1'etablissement d'un plan d1action regional.

15° Avant de resumer les conclusions relatives aux besoins, il convient d'attirer

I1attention sur les souroes des donnees utilisees et sur leur fiabilite. Les chiffres
donnees.au tableau 1 pour le-personnel statistique eja service en 1977 sont tires

principalement d1etudes recentes du CESD et de la CEA, completees le cas echeant

d'apres l'Annuaire des statisticiens africains, et d'apres estimations et etudes

anterieures. Tous les tableaux concernent 48 pays? six pays ont ete exclus pour des

raisons d'ordre pratique ou politiqueo
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16, Les renseignements ooncernant le personnel des bureaux central de

sont probablement surs, abstraction faite de'certainas difficultes decoulant des

specialises neoessaires, aoquises en cours d'emploi

dans les renseigne-

;
au

ocoupent des e.plois en

dehore des services centraux ae statistique.

et non pas seulement aux besoins des services de statistique.

19. Les ohiffres concernant les statistioiens des echeIons superj^»

intermediaires dans les pays anglophones au sud du Sahara.

2T. Les consultants out fourni leurs propres estimations generates qu-nt aux besoins de
W Nord ,n ^atisticiens des cadres superieurs ^ -^soins^^dres^ ^

qu'ils soient ccmp.:-et3,-

21. »..K 1,. r,n.,iBn...r,t

actuellemen-t 2 979 statisticiens des 'echelons moyens, mais, selon

surla formation des sxatisticiens des categories supeneures.

L
de statistique et les centres de formation et par d'autres. sources.

r-.-tanc que possible des preferences pour repartir les stagiaires

entr^ ?.^r d iffEvents oentres- .■■.•' ..;.-;



On ne dispose paspOur les pays anglphonas de ventilation d**ail"« *!"

seranecessa-ires, sf 1-on considere las chiifres relatifs aux
probablement organise dans l'un de.s-: centres francophones actuels.

24. En outre, selonune reopjunandation du Croupe de travail, des dispositions
apupiales ont ete prises a -1< intention des pajs d-expression portugaise.

25. II y a lieu de signaler que ies515 statisticiens des categories superieures
ll doivent bo«1p des "Autrss centres de formation" viendront en. parti, d'unxvers.tes
non comprises dans le programme regional de formation statxstxque et en partxe

d!institutions de formation extra-africaxnes.

26 Les deux premieres parties du tableau 4 resument la situation actuelle et la
siluatxon projetee des divers centres participant au PF3A pour ce qux concerns le

personnel enseigriant et les stagiairesi

27. Les chiffres donnes au tableau 4 concernant le personnel enseignant sent extraits
principalement des renseignements four.is par les centres eux-memesS ila ont ete

,-, completes par des estimations. II est possible que quelques centres axent donne
' des chores gonfles pour les effectifs du personnel futur, mais aucune revxsxon

n!a ete faite.

Les otxiffres donnea au tableau 4 concernant la stagiaires reclament une explica-
Les ctxiiires a ^ .- . nt le programme de formation du point

29 Bans le tableau 4, des totaux pour dix annees donnes dans les tableaux la 3 pour

il faudra ameliorer les chiffres a 1'occasion de 1'examen recapxtulatxf

dee activites des centres.

Zlt SSLTpio.0, d., prop^ltion, o»».m.»t 1., divm. proj.t.



- 10--

31. La situation generale est resumee dans le ^tableau .complementaire ci-apres
qui est etabli djapres des extraits des tableaux 2 a 4 ■doruies en annexe.-

32. Pendant les,dii prpchaines annees (et probablenient a titre permanent par la
suite], il fsiudr^ que l'es centres participant.au PFSA ax^menterit environ de moitie1
le nombre de .stagiaires; formers. 'Cette augmentation devra piorte,r principalement isur
la formation ^de personnel ides' categories; superieures pour les Says angjLoiphones, 'maia
il existe .en iout^e d'autres mesures urgeitesla prendre, en particulier pour repondre au:<
besoins des p;ays !df expression poxitugaise 1 reoemmfent accedes a I1independance et pour
accrortre la toapefci-fce des centres' en ce qui ioricerne. la formation d'ISE. ; i

33. Pour repondre a la necessite; d'adcrcjitr^ le nombrel de atatisticiena formes par les

centres, il faudrja augmenter le niombre: des siagiaires dfe quelque 60 p. ,100 par rapportr
aux effectifa actuels. iToutefois^ d'aipres les Estimations, le nombre <^es bourses
de perfectionnement international et| bilaterales neoessaires iie devrait L
que de 50 P» 100 environ. ' ; : i ; !: l ".

34- Pour faire face a I1augmentation du ;nombre des stagiaires,; les direoteurs de
centres estiment qu'il leur faudra augmenter ;de 'plus,de;80 pr 100 les effectifs !
de leur'personnel enseignarit. | Le fait, qu'un pourcentage d'augmentation plus grol
est preyu pour l'effeotif du personnel: enseignant que pour celui dee stagiaires :
montre 4ue:les centres ont .conscience de la necessite dUmeliorer la qualite de ; •
I'enseignement et: de: renforcer les activites^de xecherche, comm^ aussi peut-etre '
d'offrir des oourb sjpeoialises, aux autres departements des universites. i-Dans
l'enaemble, il enjresulterait une augmentation modeste a peine superieure h. '
30 p. 100, l'effectif du. personnel enspignant devront etre obtefiu au titre"des ' !

accords d!assistance1 exterieure. Quoi qu(il en !soit il y a une difference consi- ■
derable ^ntre,les:deux groupes linguistiques principaux. Le nombre dee; charges -
de ooura anglophones; fournis par des sources exterieures' devra doubler,- alors qa*iV
y aura uneilogereidiminution dans le cas des francophones, due essentiellement au -
xait que lrAlgerie n!a plus' besoin dfassistance exterieure et que le Maroo commerioe
maantenant :a disposer de personnel enseignant local. ! T ;

35» Le tableau 4;pr6sente aussi des previsions buofeetaires detaillees pour les i;
oentres participant au PPSA, mais cette question est traitee seulement dans la , !
sixieme partie dupresent dooument. Ce qu'il faut dans 1'immediat, c'eet exposer - ■■
succinctement les activites de£3 divers centres et, indiquer les changements partiouliers
devant mtervenir:pour repondre aux besoins identifies ai-dessus en matiere de [ !
formation. : : : ' ■ ; ' ; j

V. CONlfelBUTION iES CENTRES A" LA SATISFACTION DBS BESOINS fiff 'PERSONNEL' ■ \

36. La par|ticipation des divers oentres du PFSA'ne doit en aucune fa^on etre ! !
consider^ comme deterrainee,de fa^on immuable ou formelle. Pigurent sur la liste !
actuelle les centres qui aont en ajssure d'^offrir des services internationaux et

disposes a parlticipei au programme;. II ne faut pas perdre ,de vue que cette liste pourra
varier, et sera probablementiaugme^tee,; mais il n'en resultera guere id1incidences '
notables sur l;es objectifs et les ^esoijis considerea du. point de vue ide programme pris
dans son ensemble. i . . : ; ;: ; . ," • ;
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37- Le PFSA a pour fondation un groupe de centres existants quise sont crees au

cours des ans mais qui ont connu a des degres divers des problemes qui. ont g§ne
leur *fonctionnemen% :.es empechant de ce fait de former pour la region un nombre ^
suffisant des statisticienc du niveau voulu . Ces problemes ^ortaient sur a)1 etablis-
sement de programmes-dietu^e^appropri.^ .b) le personnel, js}.*1admission- d':etudiants

etrangers.et. d) le financement. On espere qu'en trouvant des solutions a ces proTSlemes
et en copxdonnant les efforts des centres, on permettra au PFSA d'atteindre son objectif,
qui- est de -pourvoir aux besoins de la:region en statisticiens qualifies.

38, Les chiffres presentes dans les tableaux 2 et 3 concernant les besoins en

matiere de formation de personnel du niveau superieur et du niveau intermediaire, donnent
*deja une indication de la repartition possible des future stagiaires entre les divers
centres. On trouvera ci-apr'es une breve presentation des divers centres de formation,

avec des renseignements sur le type de formation, la 'duree des etudes, le riombre; de
stagiaires forme's, les problemes speciaux et la contribution esoomptee de.ces centres

au programme, Le tableau 4 doune aussi des previsions budgetaires detaillees pour

les divers centres participant au PFSA.

39. "Universite du Botswana et au Souaziland (UBS), a Gaberones. et Universite nationale

du Lesotho (HUL) a Maseru ""

"' -; "■ Thi-rPP dpa Contingent actuel
Cours organises par .les iAiree aes . „..

departements de statistique etudes (annees) anmel-reSu aux eiamens
de fin dTetudes

1. Degree programme (ingenieur) 4

2. Diploma programme (adjoint tech..) 2 O -

3. Certificate programme (agent tech.) 1 6 . .

AO A partir d'aout 1973, date ou le projet combine de formation statistique •

de runiversfte initiale en daux,.dea programmes distmcts sont offerts par TUBS et
la NUL} 1Tassistance ENUD/UNESCO a ete interrompue.

41. Les dispositions prises en matiere de. formation subissent actuellement le
contre-coups des ohangements politiques; aussi la suggestion des consultants selon
laauelle l'UBS se concentrerait sur la formation de niveau moyen et la HUL se
consacrant uniquement a la formation de niveau universitaire ne sera probablement pas

acceptee pour le moment. Un arrangement viable devra done etre trouve,

compte tenu du nombre restreint des stagiaires en cause.

I,. IIT.Z, fl
enseignant specialise
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44. East African Statistical gaining CentreJjSaSTO), a Dar-es-Salaata

":":: Coura figurant au programme '. ■ , Dure.e, Aex ". \ ., .. Contingent; annuel ■actuel
ooura ngur«« v e . _ : .etudes -Cannes) ; re§u' bui exaraena de

fin d'etudea

!• ; ■ ■ . . ..-"■ -20.
ls,;Intermediate level 1
Z. fiddle level . ]

1961 et 1977, le centre a forme en tout' 306 statlsticiens pour les
II avait coMinenceavec^l-assietance- du EHUD,, mais il a ete pxis. en cnLaS! A avalt oo^e^ave^l-askance du PTO, mais p

ulterieurement par la Communaute de rifriqua orientale. La situation actuelle
reclamerait peut-etre la negociation d'un nouvel arrangement.

47. Institute of Statistical, Social and Economic Research (ISSMQ et Mathematics
Department, l'un et l'autre de l'Universite du Ghana, a Legon

Contingent annuel actuel

Cours figurant au programme Duree des^ re^u au3- QXamens de
etudes (annees) fin a*etudes

v 3 38
1. B.Sc.J categories superieures

2. M.ScJ 2
3. Graduate D: ploma ^

4. Higher Certificate (Diploma) , 1 ■ . 15 ■.".".

48. Entre 1962-et 1977, le nombre des recua Mix examena ^efin d'^tudes a ete de 113
pour le niveau superieur et de 345 pour le nl^eau moyen^ ■ ■= _ _ ^ " . :L;: ; :"

49. Ouvert en 1961 bouo-lea-wapioe? du.PNUD pour la formation de personnel du
LLn-oaeentre a ete par la'suite absorbe parl'ISSER qux a ete cree

moyen,,oe. pen™ a _.,* ftui''offre'-une "formation - s,tatistique combmant

stage pratiqueobligatoire .pendant les grandes vacances qui suivent la

d-1 etudes uniyer;si;tairest . -

50, Les oours sent ouverts aux -ssortiasant d'autres pays^,ais les at^dia,tS(

les departements.



51o L'l.SSKR. n'a que des perspectives limitees quant au nombre de statisticiens

des echelons*superinurs qu'il peut former, mais moyennant une certaine coordina

tion de ses ■■serviced et tie ceux du Mathematics Department, I'Universite du Ghana

pourrait surement contfibuer utilement a repondre aux besoins de la region en-general,

A condition que les problemes que cela poserait soient resolus, le nombre dea sta—

giaires serait porte a 215 P&r an pour les etudes de niveau superieure, et a 45 pour

les etudes de niveau moyer^ centre 179 et 39 resjSectivement en 1977- II faudrait

aussi qu'un programme de formation specialisee soit lance a I1intention du personnel

*enseignant. . ' ' ■ ■ ■

52. Un projet special serait peut-etre necessaire pour permettre a. 1'Universite

*du Ghana de'repondre aux conditions de I1expansion envisagee*

53• Department of Statistics, Universite d'lbadon

Cours figurant au programme ■ . IXiree

etudes (annees)

Contingent annuel aotuel

recu aux examens de fin

d!etudes

1. Postgraduate. Diploma (hautes

etudes universitaires)

2.. Professional diploma

3. -- B.Sc. Statistica

12

20'

54. Entre 1966 ..et 1977, l'Universite d'lbadan a delivre 127 diplomes de statisticiens

des categories superieures,

55. Le departement de statistique, .qui s'eat developpe a partir du centre de forma

tion ouvert sous-lea auspices du PFUD, depend completement aujourd'hui de l'Etatj depui:

1973» il offre un courp de formation au B.So. In Statistics eu plus'du "professional
diploma",' lequel-c* -re^ond_^u^oUpl&m€--r^e^ud^e'«uperieiircs-,:.ai-Hrisi oriea*frvers la

pratique. LlUniversite a1efforce d'etablirun programme de hautes etude3 universi—

taires (postgraduate programme) et i!organiser des stages de courte duree et des

seminaires» : . , ; . . .. . .

56. Rien que pour;.etre en mesure de pourvoir aux besoins du Nigeria, il faudrait

que le departement de statistique soit agrandi et que dTautres-etablissement soient

utilises, dans le pays ou a l'etranger. On a propose de lrouvrir aussi aux ressortis-

sants d'autres pays et de porter a 220 le nombre des stagiaires qu'il peut recevoir

contre 106 en 1977• ■ : .

57. Institute of Statistics and Applied Economics (ESAE) a Kampala

Cours figurant au programme
Duree des

etudes (Annees)

1. B.A., B.Sc. Statistics, Mathematics ' 3

2. B. Statistics 3

3. M.Sc. Statistics ' . 1

iraux, examens

de fin d-|-etudes

17

. ■ 25.- . -

5 '

58. Entre 1966 et 1977, l'institut a forme 215 statisticiens des categories: superieure.
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59- L'lnstitut a ete mis en place a 1'Universite de Makerere en tant que projet national
parraine par le POTD et offrant aussi des services regional. Lea tentatives faites
pour le transformer en projet regional n'ont jusqu'ici pas atouti. a tant que projet .

national, il est. finance' (et continueraa l'etrei au moins jusqu' en ouin;1973) par le .

EHUD, au titre.de son programme pour l'Ouganda.et par le aouvernejnent ougandais, dans ;■

le cadre-du budget national, ; ... :.-■ ■ ■ :■■■ .-■•■'':,■.-■-... -•■■ ■■::. i;.. i .:■ ■

6< ,
L'lnstitut se inaintient a un.'exfteSUB* niveau pour la gualite de sa 'formationi; _ ■

,- Ur.qu« de l'Est; arnsi que de ,1'Afrique. de l'Ouest et de l'Afrique du Sord,-» maxs tin
certain nombre de problemes devront etre surmontes pour porter sa oapaoite au niveau

.eoessaire. A cet egard, une etude serai^ neoessaire et, eventuellement, ™*#">;™>*
des dispositions aotu.ell.es. Si ces problemes'Vtaient regains, On e.tim^ue-la-^^aoite
de VInatituiTpouirait .etre portee a 195 stagiaires par an, au lieu de 139,

enregistre en 4277•'

61, Institut africain et mauricien de statisUque et d'economie appliquee

TlAMSEA), a Kigali ~" " ■ ■''-' ■ '•'-■'■>

Cours fi^ant au programme .£^

fin d1etudes

Ingenieurs des travaux statis- 3

tiques (ITS)

62- L'Institut n'ayant ete cree quVea-novembre'1976, le contingent de 20 sieves
re9ue aui examens. represents seulement le resultat de .la premiere. anneej-lBS.:e^

durent -trois ana- i■ ' ' ■ ' ' * '"" ': " '"

6~, L'inst'itut ^eneficie surtout de -1' assistance, du Gouvernement franffais qui a^i.t. par,
1'jntermediaire du ftmdVd'aide et de cooperation (FAG),, et fournit^n P^tioulier 4e8.

+o^+ des bourses, et de cells du Fonds europeen de developpement (F.1DJ, .qux..

o^jrenrrles dl perfeotionne^, on a defnde au j™^.'"^^---^'
et des fonds pour la^construction de" nouveaux: locaux. Le College officiel de Kigalx
a etlmis provi-soirement a la disposition de V institut,. «, attendant que les locaux de;

oe dernier sbient -termines". -:" ■■ - ' ■ ' ■ ■■ •'' V- /■ ■ :" ; ■ ■ _ -":'■•■'■-

64, L'Institut a ete fonde comme suite a une resolution du Conseil des Kinistres de

l.OCAM concernant le tranafert a Kigali des cours de forma.tion c\£™ *£f>™?£** ^ -
a Paris; il est deBtineL.prinoipalemfini.auJc.iaxs..memtoes_.dja^CAM. _r Toutefois la
Lotion de formation.d'ISB est restee a Paris, car on estxme generalement qu il e*t
iSopenaaUa d-avoir une experience suftisante du programme ITS aTant ^^ff^
d'organiser un. cours de formation d-ISE. On envisage de% porter la capacxte de 1'Instx-
tut fe formation ITS de 55 stagiaires (chiffre de 1977) aJ5par an. ^

65,, Dans 1'intervalle, en raison de la necessite de former des cadres moyens el| de
la preference du groupe francophone pour les eta^issements regxonaux, on P^°-
d'r=cater un cours a ce niveau au programme de 1'institut et de prendre des d1
U%ions pour pouyoir former annuellement 70 statisticiens des echelons moyens.



66, Institut de statistique, de planification et d'eoonomie appliquee (l-5F"SA)j

a Yaounde

Cours prevus au programme

1. Ingenieur des travaux

statistiques (ITS)

2. Adjoint technique

3* Agent technique

Durte des . .

etudes (annees)

3

2

'■1

Contingent annuelactuel

recu aux examens de

fin d1etudea

15

35

25

67- -L'lSPEA^a ete fonde en 1976 comrae prolongement de lrInstitut de formation

f statistique (iFS), issu lui-meme- dTun,projet regional parraine par le PHUD et
assurant une formation de niveau moyen. -Sntre 1961 et 1977j las deux instituts

ont forme 708 adjoints et agents techniques! les 15 eleves ITS formes par 1!ISPEA

depuis sa creation representent seulement. le resultat de la premiere annee)

les etudes durent trois ana-

68. L1assistance financiere du PKUD;doit-Stre,interrpmpue en juin 1977» mais on

croit savoir que le G6uverhemeri'ir"sollioi"te ~le maihtien" de cette assistanoej justi-

fie par le fait que lflnstitut offre fnaintenant un cours-de formation d'lTS.

En attendant, le Gouvernement francais et la Gommunaute economique europeenne fourniasent

une assistance sous la forme de services dfenseignants et de "bourses de perfection—

neraent; la CEE a contribue au financement de la construction des locaux*

69* En plus des cours mentionnes, 1{ Institut envisage d1 organiser ur. cours de

statistiques agricoles avec le concours de la FAO. . ,

7©« En 1976/77* les etudiants inscrits etaient pour environ la moitie des ressortis—

sants du Cameroun. Le nombre limite des bourses offertes aux oandidats des autres pays

est a l!origine de la diminution de 1'effectif de ces derniers ces dernieres anneea.

On envisage que l'ISPEA recommence a accueillir des stagiaires des autres pays

francophones et que des dispositions soient prises pour que 105 ITS soient formes chaque

annee, contre 54 ©n 1977S le nombre des adjoints et agents techniques formes ohaque annee

serait maintenu au niveau aotuel soit 99 ou 100,

71• Eoole de statistique dTAbidjan (ESA)

Cours prevus au programme
Capacite

annuelle

df admission

Duree des

etudes (annees)

1. Ingenieur des travaux

statistiques (ITS)

2. Adjoint technique

3. - "Agent technique

20

15

20

3 + 1

2

1

prep.

Contingent

annuel actual reQu

aux examens de fin

d1etudes ■

12

15

72c Entre 1961 et 1977, l'ESA a forme 341 ingenieurs et 352 adjoints et agents

techniques.--- ■ -.■.:..■■ •■ . .. ." " ;;
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73- L'ESA a ete oreee en I96I par le Gouvernenent de la C6te d'lvoire pour yepondxe aux

besoins de ce pays, mais aussi a ctux des autres pays francophones.. Depuis le debut,

cet-te ^eoole "benefioie d'une assistance du Gouvernemerit fran^ais et de la Communaute

economiquer1 eur'opeenne. L1 Oxgar Lr.af-i or des Nations Unies lui accorde aussi un appui

limite sous la forme de bourses financees au titre des programmes nationaux du PMJE.

74= Le personnel enseignant a plein tempj de 1'ESA, en denors du Directeur, e«t

fourni au titre de l'aide bilaterale,. avec quelques nationaux n!enseignant qu'a. temps

partiel. II conviendrait done de lancer des que possible un plan pour le recrute-

ment et la formation d'un personnel enseignant local- Gette mesure est d'autant •

plus importante que l'ESA envisage d1 offrir des cours de tra^tement de 1Tinformation

et de demographies pour lesquels ©lie. sollicite une assistance exterieure* En at

tendant, I1tSA dispose aotusllement-d'un.excedent.de capacite qui pourrait itre _■ *

utilisee pour contribuer'a pourvoir aux besoina df autres pays en ITS et en adjoin.ts et

agents techniques, et une proposition a ete xait.e tendant a porter le nombre des,

stagiaires de 35 a 75 Pa^ an pour les cours d'lTS, et 3^ a,§0 pour les adjoints et

agents techniques.

75r. Inatitut. national de statistique. et d1 economie appliquee (IUSEA), a Rabat

• ■■' ■' Duree des ■ Contigent annual
Cours prevus au programme ■■*'+*/' \ ■ 4.T* «

■r-.i . ;-.. ** -." * & ■■ etudes (annses) actuel feffu auz

- ..,.: • -• ■ .■.■..-■...■■ examens de fin

- . ■• ■ • " ' df etudes

1» Ingenieur statisticien-economiste

(ISE) ' 2 15 ..

2. Ingenieur d1application

- - v- ; --de- la statistique 3 35
. . , ,■- ■■ f. .,..-. ■:■:•■ 5

3, Adjoint technique 2 3.5 :

76. Entre--196i :et 1977, l':INS"PA a forme 282 adjoints et agents techniques et 369 -

ingenieurs*

77C L'INSEA a ete cree en I96I par le Gouvernement marocain avec 1'assistance de la

CEA et du PEUD- L1 assistance des Nations Unies a ete interrompue. en 1972 et depuis

lors l:lnstitut est pris en charge entiereraent par' le" GouvefnemeritV " ir""cori"t"inue"de

"berieficier d'une certaine assistance de la part de la France-(PAC) et du Canada (CIDA).

78, Le cours de formation a1ISE, qui a ete mis en route en octobre 1974* est egalement

ouvert aux economistes et aux mathematicians. Des plans sont a, I1etude selon lesquels

lflnstitut offrirait une formation specialised, dans divers doiaaines parmi lesquels

on envisage les enquetes par sondage, la recherche operationnelle, 1'analyse des donnees

et la demographies

79,. L'INSEA se propose de maintenir une section francophone tant qu'elle sera

necessaire, mais elle augmente progressivement le nombre des cours en langue arabe-

8O.: L( Institut est manifestement bien place pour aider a re'pondre aux besoins des pays

d'Afrique du Nord et d'autres pays, plus specialement a leurs besoins en ingenieurs

statisticiens; e'est pourquoi une recommandation a ete presentee tendant'a ce que sa

capacite soit portee de 166 a 260 stagiaires par an pour les cours de formation d'in—

genieurs et de 57 a $0 stagiaires pour la formation d'adjoints techniques*
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81. Institut des techniques de planification et dfeconomie appliquee (ITFBA.),
a Alger . _.. ;,; ■ ■■ .'■:■: '■

., IJuree des Contingent annuel aotuel

Cours ' prevus au programme etudes (annees) ■ ,. recu aux examens de fin
d?etudes

Inge"nieur dT application de la

statistique (IAS) 4 55

82. Uepuis sa creation en 1970, 1'Institut a forme 119 ingenieurs.

83. L'lTPEA, qui est au nombre des instituts de technologie crees en Algerie pour

remedier a la penurie de personnel qualifie dans le pays, est place sous la tutelle

du Secretariat d'Etat au Plan. II forme.des analystes economiques en meme temps

que des'ihg^nieurs d'application de la statistique; la specialisation a lieu la

troisieme anriee, la quatrieme etant consacree'aux exercices pratiques. Pour la

premiere armee 1'admission se fait par concours,' mais queiques etudiants peuvent

etre admia directement sur titres en troisieme annee. '

84* Bien qxe 1'ITPEA. soit reserve en ;principe" aux Algeriens, des places sont

disponibles chaque annee: pour des candidats etrangers; il conviendrait dVaugmenter

le nombre de plaoes reservees aces derniers, ce: qui serait possible a condition

de porter la capaoite de l*Institut de 225 a 25O: stagiaires par an.

85* Centre europeen de formation des statistioiena-eoonociistes des pays en voie de

developpement (CESD) """"

-; ' " Dur.ee des Contingent annuel actuel
Cours prevus au programme *. ,. . ./ - \ ■ e ■ ~ y ,

etudes {anneesJ recu aux examens de

fins dfetudes

Ingenieur st?tisticien-economiste

() ■ ' 3 -15 ;■".*■

86. Le CE3D a 6te inclus au nombre des centres participant au FFSA en raison de sa

contribution a la formation de statisticiens afrioains des echelons superieurs, des

plans sont a 1'etude pour son transfert dans une ville afrieaine. Le CESD a assur6

egalement la formation des ITS- jusqu^eh noverobre 1976, date ou ce cours a ete . .

transfere a Kigali., Entre 1962 et 1977» le centre a forme au total 341 ingenieurs

des deux categories.

87• En attendant son transfert en Afrique le cours de formation d?ISE continuera

probablement au rythme actuel, soit 55 stagiairea par an. .

88. Les considerations et besoins specifiques ci—apres devront recevoir une

attention particuliere dans le cadre du Programme de formation statistique pour

lfAfrique (PP3A) : . r . .. ' -:

,. . . a)r. Les pays de la,ngue .portugaise, ayant nouvellement accede a I1 independance,

, - -.-. . , ont bestoin d'une. a3.de importante, et des dispositiois speciales devront

probablement etre prises pour repondre aux problemes specifiques auxquels

ils ont a faire face?
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b) Un nou5:emj:aouis:. devraletire^ organise .au- niveau >i-n^ni'eur statistiaien-
economiste" pour le groupe francophone; ce cours qui viendra completer les

activites du CESD de Paris.eidu Centre de Rabat, pourrait etre organise
'■•"_ dans-le Centre d1 Abidjan ou dans celui de Yaounde;

o) Le nouveau centre francophone de Kigali devra mettre en route aussi rapide-
ment que possible un cours au niveau moyen;

d) L'Institut de Kampala est le projet qui pose le plus de -difficultes dans le
cadre du programme. Cet institut devra etre organise sur une base regionale

-. . .effective si I1 on yeut pouvoir satisfaire les besoins en cadres supeVieuss
des pays an&lophones;

e) Le Nigeria, qui est le pays le^plus etendu de 'la "region, a des besoins •
importants, mais les estimations Icet ggard ne spnt pas encore tres

v precises. Ce pays a les moyens de, financer la formation du personnel qui
lui est neceasaire, mais il aura: *a.win de V assistance: d-» experts. ; II cohvien-
dra_ egalement d'envisager un echange d'etudiants avec les autres pays afrioains
,afin de lui eviter de /se .txouver isolej ,. .- :.. ;,; .;' .

$) L1 expansion des installations d.e -l'Universite: du Ghana est 'envisages- en
tant que moyen important pour remedier .aux insuffisanoeff de la: formation de
cadres pour le groupe anglophone. Si les autorites du Ghana acceptent

un

g) Le Centre anglophone de Dar-es-5alaam (EASTC) nui dispense des cours de
niveau moyen et de niveau intermediate devra augementer ea capacite

d accueil.aussitot que possible pour satisfaire la demande croissante
de la sous-region de l'Afrique de l»Bst.

89* Le centre de recyclage des etatisticiens economistes, a Munich n'est

pas a preprement parley compris dans le groupe des centres p-rrticipant au PFSA, mais

on^compte qu'il appcrtera une contribution importante en as^rant li"'formation plus
specialises necessaire dans le cadre du programme. On espere que, confori^ement
a l usage etabli, :des cours de quatre mois et un seminaire seront organises chaque annee
et consacres .a: dee.-doflai'nes speqilises das-.-statistiquas, ces cou^rs etaiit organises
alternativement en ;anglais et en franc,ais. Le cout des -cours en question n'est pffs
pris en consideration aux fins du ^ro^ramme. -■'■ ■ ■■"■ ' : ;

90. Selpn les indTJteations disponibles la France et le JHoyaume-Uni envisagent auss,i
d'offrir des stages de courte- duree dans des domaines" specialises. ' :

VI. RESUME DU COUT W PROGRAMME' ' ; . . , .

91. A titre de base de depart pour estimer le cout du programme, le* directeurs de
centres ont ete invites a communiquer a la CEA le montant des couts annuels actuels,
ainsi que les couts'estimatifs annuels pour la periode 1978-87. Ces couts estimatifs

ont ete ventiles selon les poates budgetaires indiques dans le rapport des consultants,
mais on a constate que les chiffres donnes pour certains de bes: pbstes et pour les
couts actuels n!etaient pas comparables.
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92. Le tableau 4 indique, pour chacun des centres, l'effoctif du personnel

enseignant et celui des stagiaires'. en 1577 > les moyennes annuelles necessaires

pour la periode du programme, et e'nfin les couts annuels moyenns selon les poste©

de depense specifies. Pour chacun des., centres, les couts sont repartis entre

l'Etat et les sources exterieures de financement. Pour les fonds provenant de ces

dernieres on a inclus les credits fournis actuellement par des sources bilaterales et

multilaterales, ainsi que les besoins supplementaires projetes.

93. Les previsions budgetaires du tableau 4 sont presentees de maniere trop detail-

lee compte tenu de leur degrS de precision. Si on I1a fait, c'est comme par le passe,

pour faciliter les corrections et fournix une base pour I1etablissement du programme.

Sous leur forme aptuelle, les chiffres doivent etre utilises avec quelques precau

tion et il y'a lieu pour co^m^ncer d^xpliquer sur quelles bases les couts ont ete

determines. 'En regie generale, les chiffres doriries'dans le budget concernent les couts

annuels1 moyens p'our la duree de la periode du programme. Les raisons pour

lesquelles la presentation du tableau 4 est differente de belle des trois premiers

tableaux ont dfcja ete expliquees ailleurs.

94* Pour le personnel enseignant local, les couts ont ete calcules au taux de

remuneration actuelj a cet egard la" plupart des centres ont fourni les renseignements

necSssaires. Dans le cas du personnel enseignant relevant de '1!assistance exte—
rieure on a utilise le chiffre standard de 5C 00m dollars HJpar an'applique par le

PNUD. ■ ■ ' :

95» Aucun renseignement utile n1a ete communique sur'le cout des bourses"de perfeC-

tionnement, eri sorte que les estimations sont fondees sur les couts standard du

PNUD. Pour les stagiaires a-ui-res que les riationaux, on a utilise le chiffre'de

450 dollars EU par mois, le cout pour les stagiaires nationaux etant estime arbi-

trairement a la moitie du chiffre precedent. Les bourses de perfectionnement destineps

a une formation hors d'Afriaue (CESD et formation superieure des enseignants) ont
ete estimees selon le cout standard de 75° dollars EQ par mois applique pour le

continent europeen* Signalons^que les centres n'ayaient pas ete invites a. fournif

de renseignements sur la formation des enseignants. Dans tous les cas, les1 bourses

de perfectionriement ont ete calculees pour neuf mois de formation pour chaque annee

consider&e. * , .

96, Compte tenu de la necessity pour'les centres participant 'au programme de

devenir autonomes, on a prevu-au tableau 4 la formation de personnel enseignant

pour ceux de oes centres, ayant b.'esoin dretre renforces. Le cout des bourses . .

necessaires a cet effet a egaleme'nt et;e' chiffre au taux standard applique par le

PEUD, a savoir 750 dollars des Etats-Unis par mois pendant 9 mois par an. En outre,

soulignons que certains des enseignants inclus au litre de la contribution des

gouvernemehts sont d'ores et deja destines" a .remplacer le personnel fourni dans le

cadre de lTaide exterieure des qu'ils auront acquis :1'experience necessaire.

97* Le cout des bourses semble eleve par rapport a celui que 1'on peut prevoir

normalement dans les conditions africaines, meme compte tenu de 1'inflation- Signalons

aussi que les tarifs du PNUD comportent une part specifiee destinee aux frais dTetude.

Les couts de personnel et autres sont presentes separement, si bien qu'il en resulte

dans une certaine mesure un double comptage dans les chiffres du budget, detail

sur lequel on reviendra a. propos du financement du programme*
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98. Tres peu._det>donneos ont ete fournies concernant la construction des lopauxi
on les a fait figurer, separement a*, la fin des previsions buclge;taires pour dinner, uiie
indication approximative des oas" ou il ,est necessaire 'do construire des batimentsV '

99- Lea1 autres pdstes budgetaires sont relativement minimes; les chiffres detenus

sont ceuac 'qui onf ete communiques par les centres, augmentes d!un certain nombre

d1'estimations* II est oertain que le fait d'indiquer lies' moyennes annuelles n'esi

peut-etre pas tres reaiiste dans le cas des biens;afequipement et de certains autres
elements, mais il y a lieu de presenter les chiffres aussi simplement que possible
dans les conditions acttielles. \L. ' " ■- -■■■ ■■■■

100- - Selon-la; method© de^calcul indiquee ci-dessus,; le;s dep'enses annuelles moyennes.

du titre du programme seraient de l*ordre de,13,J1millions de dollars EU, abstraction

faite des travaux de construction. II ressort des chiffres indiques que, sur ce_ '

total,"quelque 8 millions de dollars EU pour^aient' etre fournis par des donneurs'
internationaixx et bilateraux. . .

^ En raison de la qualite mediocre des fenseignements re^us, il n'a pas ete
possible d'etablir une serie d*estimations des depenses courantes k des fins, de

cpmparaison. Toutefois, si l'on suppose une augmentation de 86 '-p. loo de l,U£feotif
du personnel enseighant, de 60 p. 100 de l'effectif des stagiaires et de 75;'p* 1Q0
des depenses administratives et autres, les depenses a la charge des gouvernements hotes

et des donheurs atteindraient pour 1977 le chiffre global d^nviron 8 millions de

dollars W selon les modalites de calcul des couts indiquees ci-dessus. Pour les
raisons dejS, indiquees, les estimations des couts sont probablement elevees,. mais pas
tellement pj-us elevees que le chiffre a prevoir dans la situation inflationniste
actuelle. Ce qu'il ne faut pas penire de vue, o'est qu'll existe deja un programme de
formaiiion statistique couteux et efficace, le probleme revient done simplement & C
elargir ce programme de, fajon a.ce.qufil puisse repondre a la totaiite de'la demande
de statistiqiens qualifies. . ,

.^ Les depenses au titre de J.a formation statistique prevues au .tableau 4 suffiraient
bte-^--il ^ mettre l!Afrique, a meme ,'de former elle meme d'ici dii ans le personnel

des categoriesjsuperieures dont elle a besoin. Pendant la meme periods,, la region doit
aussi aboutir a se suifire a," elle-jneme pour la formation du personnel de niyeau moyen
grSce a des programmes de formation en oours d!emploi et aux moyens de formation
regionaux existant deja. II n'est nullement question de pretendre que 1'Afrique

devrait adopter, une pplitique is^lationniste pour la formation de ses statistioiens";
elle cdntihuera a avoir, besoin des institutions extra-africains pour la formation
d'une quantity importance d^elemejits. et il impor,te qu'un systeme d'echange d'etudiants
soit instaure.

103. Les postes "de depenses dont "il 'n'est pas question dans le present document

concernent les services auxiliaire's ''& fournir par la Cfii et le Siege de 1'ONU et
la coordination des activites regionales, grace par eiemple aux reunions des direc-
teurs de centres*



.VI. FINANCEMMT DU PR0J3T

104. Abstraction faite des positions speciales prevues poui les pays d1expression

portugaise et des propositions concernant un programme supplementaire de formation des

ISE-e^d'tur-programme- de niveau moyen a Kigali, l.es programmes de formation fonction**

nent dlji dans les centres etablis et les gouvernements notes contribuent en totalite
ou en partie aux depenses courantes, avec dans certains cas le concours de sources

bilaterales et multilaterales.

IC5. II faut esperer que les gouvernements des pays africains ss declareront prets

a participer au financement du programme comme 1'a recommande la Conference des statis-

ticiens africains a sa dixieme session. Le fardeau financier, eupplementjiire impose par

le programme resulte principalement des depenses a prevoir au titre du personnel en-

e*ighant-"et dee bourses pour faire face a I1augmentation proportionnelle desdepensea
admxnistratives et autres. II en decoule qu'une part des depenses supplementaires dues

£ I1augmentation'du-nombre des stagiaires pourra logiquement etre prise en charge par
les gouvernements desireux d'utiliser les moyens de formation que les centres offrent

a leurs ressortissants. Comme indique precedemmeJUt, il est admis que les taux

standard appliques par le PNUD pour le calcul du cout des "bouises de perfectionnement

comprennent une part correspondant aux frais d»inscription qui s'ajoutent aux frais de

voyage et aux frais personnels et a 1!indefinite de subsistance accordee aux stagiaires,

Comme les frais d1 inscription contri"buent_,normaleinent aux paiements du traitement des

enseignants et autres frais de fonctionnement, la ^art des bourses correspondant aux

frais d'inscription pourrait etre considered comme une contribution nette au fonction-

nement des.centres.■ Soulignons que les bourses peuvent aussi etre financees sur des

credits venant de sources exterieuies, les chiffres indicatifs de planification (CIP)
et le Programme des Nations Unies pour le Developpement (RTOD) et le programme multi

lateral du Fonds europeen du developpement par exemple.

106, II faut esperer egalement que les gouvernements notes, des centres participant au

PF3A accepteront de prendre a leur charge les couts de fonctionnement supplementaires

des institutions installees sur leur territoireo

107, A la lumiere des nouvelles demandes faites aux centres, on compte que l'aide

exterieure fournie par les sources bilaterales et multilaterales d1assistance

continuera a un taux quelque peu accru et aue l'on trouvera de nouveaux donneurs

potentiels.

103. Dans le cas des parts des couts du programme pour lesouelles rien n'est

prevu, des projets particuliers d1 assistance devront etre prepares poui? exameia a

I1 intention deB dbhnears-possiblec dans le cadre general du PFSA. II faudra aussi

considerer comme projet particulier le financement du role central de coordination

de la CEA.
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EASTIC

ESA 5 "

IAMSEA:

IWSEA ■:

ISAE :

ISE :

IblEA i

ITPEA s

ITS t

MJL s

■HBS «

Centre europeen de formation des statisticiens-economisteB des pays ©nvcio
de developpement, Paris

Bureau statistigue Central '

East African Statistical Training Centre, Dar-es-Salaam

Ecole, de statistique d1Abidjan

Institut africain et mauricien de statistique et dTeoonomie appliquee.
Kigali .■.-.;■■ .

Institut national de statistique et- d1economie appliquee, Rabat

Institute of Statistics and Applied Economics, Kampala

Ingenieur Statistician ecbnomiste . .

- Institut de(statist4qu© de planifioation et d'eoonomie' appliquee,
Yaounde

Institut des techniques de planifioation et d1economie appliquee,
Alger

Ingenieur des travaux statistiques

National University of Lesotho, Maseru

Universite de Botswana et Souaziland, Gaberbne
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